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2- BEYOGLU 

Abdul Dak &am:Ît! LA VIE LO<t~~:EflL·~~ü .. m.~;;:;- 1PollfHhabitu1rlB 
LE VILAYET année financière, il sera mis fin aux L'EXÉCUtion n la lsctul'I 

Il vous est sans doute arrivé par- nommé secrétaire d'amlmssade à l'a- serrices des stllurs gardes-malades --
fois de rencontrer Grand' Rue de l'h-1 ris. Pendant plus de deux ans, il mena La rachat de la Sooiété et infirmières étrahgi'lree au service d. un fu E r d'op1· um On a auno~1cé que l~o~i. 
dépendance. un homme, d'une poli- dans la _capitale française u~e vie mou· d l'h <les hôpitaux: d'Izmir et de Haydar irnbliu à la Jet'llJUl 1~qeue aJ1a11,, 
tesso exquise, s'avançant rapidement, vementee trou•ant toutefois.assez do es aras pn~a, du sanatorium pour les, tuber· M t IV ti pu 1, re 
n~ coudoyant personne, ;et s'excusant t1~mps pour étudie

1
r leE" Classiques, les L'accord intervenu entre le délôgué J culeux do Heybehadn, do t.h~p1tal SOUS ura sl'~1 ~11i~np~ r::ou '.te l1i~n~ei:te devant les dames qui Io bousculaient. ;omanhque_s et es. 'ncyclopéd1s~es. do la Sooiété des Phan•s Pt le minis- dus Enfants d'Istanbul tit de l hopit~I, A en juger pa

5
ret" des 11 

Les hommes d'une politesse exquise Surtout Io ieuno poeto fut sous lm· tère des Travaux Publics »our !~ ra· modlile d'Ankara. ~ d ·evue 1 s 
é fi e de C 'li l' t d C'd " EMENT uaux. es 1 · e ue. e tant rares à notre époque, les per. 

1 
u nco. ~;neti e. ,a

1
u e~dr_ u '. chat de cette entropriso a Mé soumis L'ENSEIGN Du"Tau.,: dire sans craUll n~•rise., .t 

sonnes indifférentes s'arrûtaient à m 111spira •.-es eron" rag,, 1e en a à l'approlJalion du ministre dos Fi- · y coi ..- o~ 
son passage, le ~onsidéraient avt"c actes, ,et• ,Echber" lragéilio en vers el: nance". Uùs le retour à Ankara de Les bourses li' études L'année 1638 e t celle au c.ours do IJalkanit\DBS 1 pays 
admiration, et il arrivait parfois que, msp1ree d.11o.race. . . M. Fuad Acrrali, il se ra sil!n·~ par les laquelle l'usage de l'opium et du ta· ust_en ~~uropo e 1 e&t_ 

L bl d ,. 1 f " .. " Le ministère do !Instruction publi· b r t · 0 t · t d.t 1 0111 · "'le 1 renseignés par hasard elles le sa· a pu ical!ou e «.-esteren,,, e it parties intéressées el r·atlf1ù par le mi- ac u l'i~ ureusemen lll fü' 1 par 0 m Co
1
'
11
· 1

00 
en ce 

1
s,u1""

1
•
111

.t'• dl 
luassent. • tomlJer en disgrâce; on lui proposa nistère. que n fixé à 5.245 le nombre des élè- sultan ~Jurat !\'. 1 < 

Lui, s'avançait alors plus rapide- des emplois dans les amlJassade ,de Aprùs leur rachat par le gouverne- ~~~is 1~~ ~~~~~~at~di~iJpe~~~:~tit~~e~~ Colui-ci partait pour la conquête de d.eté pa~l:r ~ae tec;::;;e 
ment, grave, réservé, ne prodiguant Belgrnde e.t de Be. rlin. Il accepta d al- ment, les ri haros seront administrés . . 1 Bagdad laissant des traces de feu el si 1 " tes r•• 

1 ., B 1 , t 1 m1111stère. ls se r~pat·tisseut comme t t - ·1 · 1 que, an° dOU .... point ses saluts, et quand les jeunes •r " l'i' m. mais " ce momon a par la Deniz Bank, à l'instar ùll nos suit : de sang par ou ou 1 passait. ' re ï est li'~ 
l"efe1rn turc~,le reconnaissant dans cet- chari_e du consul étant vacante"accom- autros entreprises maritimes, En al· Pour occu1wr ses loisirs, Io monar· ou lit Io plus, e'i· aus mes..., 
, d ! 1 1 t 420 à l'Ecola des sciences politiques·, · · é 1 'd lie ·oui r ,,,,_ te foule bigarrée,ôtaient leurs ca•quet- pagne e sa emmo, 1 par 1 pour tendant toutefoi8 la création do cette que 1oua1t aux c 1ecs avec son m" e· nous 0111n1e ' 

B b 120 ii !'écolo normale supérieure; 250 h f E · <' 1 b. ··i · ·1 d pour aug tes d'un large mouvement, un léger om, ay. . . , . institution, ils seront ratt:whé it l'ad- - 1•. · G · , 3,,0 1 cin en c e nur ,e e i, qu 1 a1111a1 re.t de la i""ture. d•"' 
L l d ' t t U mst1tut c az11,; ~. ~ dans es éCO· f d 1 · 0 • o•• sourire pareil à une caresse, effleurait 11 0 ".1a1 ~n yay.s qll1 11 a rai na- mirnslralion du sauvetage. beaucoup. A ln in e c iaque partie, crou · er en pl 

sa face ridée et 011 remarquait que ~uère pa1110nnu. t'ion unag111;:t1on . fas. les normales; l35 à l'école de profes- il lui accordait une gratification pour 
0 

Jt laut '~'."~ 5ceui qu16~ derrière son monocle, cet homme, qui t1~1euse avait besom de voir les lieux LA MUNICIPALITÉ sours cle musique; 200 dans les école~ lui prou\·er sa satisfaction. les lecteuI•. Jiers; Jll 
a ·uuffert, qui a aimé, qui a senti, fru11ue!1t6s dusseqients,e~ la terro Ier· de contre-maitres pom· t'industrie dn Cotte intimité d11 tous les instants cola el lesé~~t pas l6d ,tt 
che1 chant partout la beau tu et la tde _11u1 ne parvenait pa;; a nourrir ces Les tarüs des hOpitaux hiltim1rnt; 90 filles ut 20 garçons dans du t>ouverain avec son médecin en 1Jeso111i n Ire sonl (Ici 
grandeur avait eu un sur•aut de plai· milliors des gens aux corps frêles 1 Il Ou se soul'ient quo le tarif des ho· les écoles professionnelles 01 1.G80 chef n'était pas du iOÛl des gens du suros u pre1]' de (a1reél 
sir. ' l'a connue et il ne l'oubliera jamais. pitau>C municipaux avait fait J'olJjet dans les écoles professionnelles riîgio- Palais, notamment du pacha. chef de 11 e•t faei 0 olllllf 

II était de taille moyenne, mais im- C'es.t ici que la femme. bien aimée ful d'un ilélJat animé à J'AssemlJlée de la nales. - sa garde do corps puisqu'ils ~0: 1 ~ienl des 
• ,, 1• 1• atte uto de la t IJ c r l 1 Les éloves. au nombre de 1000, d6· A . .1 :~ . . . , l u qu il- on• posant et volontaire .... ne uaruo d'une ·, 1 • u sr uiose. ,a ma a< ie \'ille, au cours de sa session de fé- vaut ~ire admis dans les Iyct>es et les, ce t1:re,. r. pretenda'.t J~Ull to.u

1
. poun· u8 11"a\' ttJJtft 

couleur laiteuse et coupée avec soin, savan~a.111 àpas degéants,lepoèto fut nier dernier. li vient d'ùtrn approu,•é écoles secondaires ainsi tiue coux de- seul de lam1t1é du sou1Qtalll. Auss Co111mtl 't',0 
cieuoecu 

allongoait ~a mince figure ou planait olJligé d em~arqu_er .son épouse pour moyennant les modificatious qui y vaut fr~quenter gl'atuitement les PC0· 1cherchait-1l par
1
tou•.les

1 
m,oyens à da~t· lien avec " 1\•ancieu 01,~0 un vaste front.Ses mains belleg comme Istanbul. Elle otml tellement am•u· ont été apportées par la commission 1 1• J . , n1grer son riva, mais 1 n v pan·en 1 littérature. · de · 

, . . · 1 ff t "! f t '·!· , , . . .. ' es< epen ant dos autres m1111steres J , · ta suite ·I• I celles d'une déesse, et duhcates s'ag1- v,rte e sou ran e 11u 1 s uren ou iges, 1!0 l'hygiène. \-01c1 <1uelqucs-uns des . pas. cela a acière"' 
laient dans l'émotion.Sea yeux où 1Jr1l- cle faire el!ral~ il Beyrouth. l>eux j~ur~ ! prix inscrits au noU\·eau tarif: no.sont pas compris dans ce total. t:n jour, le pacha envoya un de ses nouvenuxff::·~llé• pour~ 
lait encore un feu scintillant, considé· plus tard la J0UllA fem'?e quittait à Examen policliniqua: 20 Pts; ra- LES ASSOCIATIONS hommes à Emir <.'elelJi a\'el' prièro l'tl de• di 1 ·e LB 0o 
raient le monde arec amour et indul· Jamais co moudo 6phemi'.•re, ahan- dioscopio de la go1·ge et ile l'estomacJ A , . . de lui ùoi:ner un emploi àans un de que. clw•c 1~ 1 ~:u~trU1~!,.o gence. donnant un mari, soul, triste et mul· rilm (non compris), de 75 Pt•. à 3iiO • 1 Union Française . ses services. ministo10 1 traduite • 

Cet homme, c'était le grand poète heureux. . . Ltq. examen aux rayons H.1'J1tgen. Diner-dansant-représentation Celui-ci, quoique sachant fort bien ra de faire dU .ioJIJ .,o 
Abdul Ilak llamit. De cet~e mor,l prP.maturce, naqm- de l,ii à 15 Ltq.; j théâtrale qu'il avait un adrersaire coriace en que• <JU1 "~1:~uo1 1s 19 • 1)11 

Hamit, incarnait une grande partio ren\ !·a ,'1 o;;lB1;'·;\L\I\ BE 1\. La :\IOHT, Opérations chirurgicales: de 15 à 20 t:n Lliner-dnnsanl à l'issue duquel la personne du pacha, so fia <'open· ratur~ iute: 
1 :\ce qu~ 0o 

do la littérature turque contemporai- ~t CF, SO:s_ f El X. Ln_ 10~113E est Ltq•. suivant la chambre oc<·uple par sera donnéo uae pièco en un acte dant à sa situation et refusa d'aecor· turelle1nen '.tes ~· 
ne; d'une large culture ayant subi les 1 c.uvre maitresse du !J'.lel~; _so!I am- le malade; «1\'ous allons pmse1 1111e bo1111e soiree.» der la faveur demanllti" en disant au •Oieut varfai eu 
influences les plus contradictoires, sa vro la plusyure, la plus littorn1re, la Analyses: des urines, ;;o; du ~ang, de Ualipaux, aura lieu Samedi 171 recommandé qu'on penserait à lui dès les. x 11vr•• 8

0et 
forte personnalité s'est détachée avec plus grandwse, et la plus [lUlsiiante: 1 Ltq. du suc gastrique 1,5 Ltq.; des Avril à 20 h. ;Jo dans la ~aile dos qu'il y aurait une rncanc<>. (.jue de_udans I'a1~ reP 
vigueur,et le premier, engagea lalilloi· A cette époque le seco!!d secrétariat matières fécale~ de 50 l't$. à 150 Pt•.; fûtes. j Cet i11c1 !ont incita le pacha à faire sont a111•~ u)( soit 11 J 
rature C:aus uue autre voie.Tout co"mme à ~oudyes étant yac.ant, •l. le demanda! Pansements sur p10L1. 25 Pst ; pe· A la domando g1•nérnlc, cette Jllèce tout ce 4ui Nait poss1hle pour éloigner l'haeun 'V rsgiP~I· qui ~.t 
Hugo, il fut le chef non p~s seule· et l olitiut. Biuntot, il dov1nl con.sui, et lites lllll'l'l'OUt1ons chirurgicalas, 1 sera sui\.'lt' d'une repri o do " A 'ouer du l'ala1s le médec111 eu chef et Io dèle de 0

0 
t<lngu0 pri(ll"" 

ment d'une école, mais de plusieurs pendant plus d? dix an~, séjourna Ltq. etc meublr! • de u'llervilliez, qui a mit ob- fan·• remplacer auprès du sultan par ,1ueouon d 1001 ,;UP 
iéuérations. dans cette ville ou le ciel lrtste et nua- Les ordures tenu un si vif ouccè~. lorn du der- une do ses créatures, Zeinelahed111. faut a1·ant tC- raits o 

Il fut le poète le plus lu et le plus 1 ge~x «évoque un enfant taciturne . . . nier thé-dansant de gala. Lo nomlJre • qui y 0~ 11~1119 e11d uP 
aimé tout un quart de sècle et, comme pret à. bouder. • .. _Depuis huit iour~, on a cosse com- dc.8 P.loccs étant ;111,ut?, on est priu de L'aimée partie• à la conquôle dC' En 1c0~:cs et 1•0181 5~bli d, 
tous les géni11s, il exerça son activité! Ham1t, durant ce lo1!g SeJOUl' se per- ploiement dll verser los 01·dures mé· rotomr sa tablo a Iaiance. Hagùad se trouvait dans la plaine de mots . ce U• t ~8u•1. 
dans tous les domaines. II était ré·' foct1onna dans l'a11glai3 et tomba sous 11agùres tians les cnnrons de :-li~h · X . omplo) et 15 ou JI 
novateur par instinct; tl fut un révo-: l'1~rtuence de Sh~kespeare. C'est lil' c?lles-ci. sont concentrées au 1leÙ d~ Le ,, Circolo Roma" · ezip. il . a 1IuuX 31 Iler•· P 
lut1onnairQ dans le domarne littéraire IJU 11 compose « fmton » adm1rnblel'lopkap1. clôture sa saiso 1 ~Iural .n· .. iOus sa tente, jouull il )Iectes etra •~ sseur'd 
et dans la vie publique. Dans les ôpo- lrag~d1e, qu'il. con,id~re lui mi\me l'n graurl tiélJarcadùre &st en coiis- • . . . n comme d hab1tudu aux échecs ave~ ia ~tes pro ~., 0JrB t 

Il Samecl1 dermer, a111s1 quo nous l'a- Emir <.'elelJi. <"C qu ·e co[llP' ,,our 
q ues de la tyrannie, ce fut lui ttui c~- •comme sa m.ei eu.ra <'1UVl'0 "· trnct1on à Aza1>kapi pour le charge- · • 1 1 t 1 ' s~ rau .,n11' 1• 

J) 1 t 1 d t b vions annonce, a sec 1011 sµor 1ru < u • t Ir celui-ci grand fumeur d'o•)1um '' , ,10 ru• J" 1 
lébra la liberté et ! 'amour de la Pa- ans a sui e, ' evin am assa· 1 ment de8 ordures dans les mahonnes. c ~ /?. l" 1 ' ' ' J 1 en""' e " 
trie dans los ·ours où le n ·a était deur ,; Bruxelles, et puis memlJre du fi sera achel'ii i·usqu'au d1>1Jul du 1"u111 '.~co o oma ; otura sa saison mon· en cachette, ~vail,ce jom·-là, aug~nenlé . ils la théorl est10'~ 

•. . l _ . P ). . . Séuat. (..!uand la <:rande .lcssemlJlée dau~e par le Ili< sous les Tropiques. la dose. Ceci !Ul avait pro~urP une u~r _1 ll18 qu 11111 
~ournrlnl épar des etllres qui le 1eta1ent décida l'a1Jolit1on d" la royauté il se et l'on se procurera entretemps des L ambassadeur d'Italie et do1111a11010 factice et exub.lranle. ::fans mê· n eu 01.11·1~ 111d1<1" 
ue ma 10urs en ma 10urs. u • alléges couvertes pour le transport ('ail' 1 . 1 d'll I' t 1 · ·u·cu a 

l'arell à un volcan il chanta l'amour 1 trouva il à V10:11w.Il était a vaut s;; mort t ù ' l, e cousu aie o a marq,u1se me se rendre compte, il so départis· c lall'O· if(10 1 
avec feu. Il no fut pas le poète d~ député d'Istanbul à l'assemblée Na-

1 
es or ures. \l~a~ogho, le c~mm. Cam~aner, 1 avv. ~ait de sa réoervt> hab1tuel10 au grand, del! o:H pl u· il 010~1~ 

, . . . tiouale LA SANTÉ PUBLIQUE a10°e ams1 qu une nombreuse ass1s-,etonneme11t du souve1a 111 . j ·eu' q J'o 
1_ amour, le p_oète P.atno!lque,. le poule , · _ . , . . :--- t~nce tinrent :1 parti~iper à cette réu· C'est amsi qu'au liou de perdre la lectura \du que~ 
sm101~le, mais li. tut_ le ~tforal. poète Ces not~o trop !ir01•es seraient en· L explo1tat1on des appareils 111011 remarqualJloment organisée. partie comme d'habitude. il joua, au deo ai~ei U' dll r 
hu~a1n, pour qut la vie na iama1s eu core plus 111completes s1 nous ne rap- R œ ntgen L'excellent jazz Ferry Jiayos mil <'on traire, lrès serr(•. les 1111°~11. 1 1 pou~ 
qu uu seul aspect, .11 fut tour à tour, poilons l'alm.o$phère lle lunilre et En vertu d'une nouv~lle loi ' en valeur., une foi" de plus, ses qua· Lo Souvera111, irrité du cetlü con· .\uss• r.i auou d 
sublime. passionne, humam, tendrn, chau1le arrect1on dont ~lmo Lucienne . ,. . • IUI lit(>s bien connues et c'est ·tvec un duite 1 lé. . t 1 · d 1 la popul {$ 
mai· toui·ours brûlant et ·omme uuo \b 1· 'I k H 1 1·10111 d tJtre approurne par la Grande • · • • e l \l•agea e ut emRl!l a si, . ·rite5 pl 

s . . . , • '· . • < u, ia · am1( avait su entourer 1 AssemlJlue ·ar 1, !'· IJ t' IJrio i'tourdiRsant qu'il accompagna les par ha•ard,il ne fai>llt u,ago ll'C'pium 11J1en e< 601~ 
mer en furie •. msp1ra un sent1111ent !u, dei nièr<>o ai111éùs du grand v1eit- I •lu. mi•ii~tt•re' deio:~f1 ': "è .ippro •. a1 ion 1lanseur,. li ma ,•0 cuRa ù sou Jeu Lruii 111 ~1 dre d qu~ l'' 1 chaud et grandiose Jard Y gi no puu 1que \ 1 1 d d "E I' 1. d ' ro 11 fnu 1 , · · deHa être requise pour la création , • a' eman e e :' amua0 sa eur léressé et finalement ful pardonné. . 00r U1 
L enfanee Ses œuvrea de toute clinique et de tout la bon- d llahe, le sympatluque ténor lto1Je1 to Or cetto co11vr1 sation a l'ait été en· hl el P er le• ':;o' ' 

Xé d'une ancienne famille noble à Jusqu'à pré•ent, Hanut n'a publié toire de R<entgen, ùs Radmm ~t ·de \l.aich.i 8.0 fit eu tendre dans .son ri- tend~e mot par m_ot par. le pacha qui 1 ~~~:~;1
11 ~ar ies ~e•liD 

htanbul, le 5 février 1851, il commen- que 31 rec·1eils dont 17 sont des piil· d'électrolhurapie. tiauls les médecins 1 che 1 Ppei taire clo chansons italiennes. so tr ourn1t tout pws a1ns1 que ses fonc-1' gt: 8 ut r" ~- ~ 
ça de tr~a lionne heure ses études. l'eo de th~ tre. Parmi celi œuues 7 pourvus d'un cert1f1cit de sptlciali- Bref, ce fut une ~·éun_ion dos plus lions l'exigeait. . ni° le b011 d 110~ 
Son père, second président do l'Aca- sont en prose, te reste en vers. ' sal!Oll dans cos 1Jra11chos pou~Tont 1 réussies : 1 ~~n ~ucces. dep~;.•a toules (iuand Emir <,'elebi sortit cle la ten· j ",1 ~~l. ,1u'a U 0o ,e 
dtimie des tiavants, lui fit donner une Loo p1eccs de IIamit ne peJrnnt p:i.s dmger ce~ étalJhssemonts. le, _Pr 11."· 1011"· );ous ~ 11 flll!~_llons cha- te avec un sOUIJll' cl~ soulagement, le 1 ~atuiLs ~1" ,s ~ 
instruction des plus solides. être montées. Elles sont i.:rniuhoses Le m1111stère élabore!'a un rt•gle- l~meust>meiit 1~' habiles dnigeants du pacha y entra unmedialemeut et, se g F notre r1_11Su el 

Sous la surveillance de proies- peu naturoJl~i c( romanll<Jllas. Le meut indiquant les conrlitio1!S et lt•" llfcolo Rama. prosternant devant sou maitre,lui dit: 1 '1
1
1\res e11

1 Uo ' ~011 
1eurs éminents, le jeune Hamit se "pectateur d'aujourd'hui ne pourrait qual!tés que 1lel'ront présenter les ap· LE S CONFERENCES , -. \'otre médecin Pll chef fait usage ~':qu'ils s?". 1r oll1' d' 
montra fort capable. U'était un enfant s!?urfr1r cos 1•uvrns tl'un grnnil !y. pareils composant l'outillage do ces d OplU:n. , . ioll"' 10U1 ~ 1 re Il 
précoce, qui comprenait tout et émer- n.~me et d'ail!eurs, lui, 11 savi11t q.ue s~s lalJoratoires amsi que leur modalités Au Halkevi d'Eminonü - );on, reph~ua le _sultan, 1·0 n'es.t ~h~ • doit 
veillait les membres de sa famille par pwces de tht'atre ne eraient 1ama1s do conservation et d'entretien. pas u1;1 homme à enrre111dro mes 01-
les propos qu'il tenait. A !S ans, il jou,~es. • _ _ . ,. , _ Les médecins et dentistes qui uti- Le médecin en chef de la clinique lires, J0 !e .sa1_s. . . . _...- 4,I 
commença à fréquenter • Hobart Uol· c ei;t peut-elru aJllSl qu il 1 a 1·oulu. lisent des appareils ltt~ntgen danR :;lifa Yu relu, à Ortakiiy, le Dr Asim .. - .\Ia1tt~"JO SUIS COI tam de CO que ro1•t ;6 
lege . ; il fut si appliqué que, deux Dans la prMaoe de cLa. Fr lie h111tloue» Jeurs cliniques devront êlre pourvus Omer, donnera demain lii arril à 1; J.a"auce .. J ai su par 1:111 ùn ses domes- i..e -" J11 t' 
an1 plus tard, ou l'envoya J) Paris. Il lui-miln~e ne Mclare-t·il pa~ que cette d'.iiiitalla~kus de galvanisation et de h . 30, au Halkevi ù'Eminiinü une cou- u~ues qu'il porte touiours_ sur l,u1. la _. riuetl 
y resta un an. pièce n est yas écrite pour etre iouée, diathermie. Ils duront en outre cxci- férence sur ù10gue, cachée dans un . etu1. d 01. Il 1 . de pe~6c11l 

Au retour, il fréquenta de nouveau mais pour utre lue. . pet· d'un ce_rtificat de capacilo pour la Les dd•oirs sociaux du medec111 v~us e.;t facile de le \'ér1f1er a la pre- En 1 ~~ , 11 11:r 110 P 
Robert Collage où 11 appris la laniue Le reste de sou 1euvre est consll· bonne ulihsaticin de cet outillage ou m1ère.oc.cas1011. . . . ,;1ud1a11 -ecefO 11a1tf': 
de Byron. . _ . tué de rocueila de po~sies et de livres faire un stage d'au moins trois moi.; A la. " Dante Alig hieri " Ceci chi, le. pacha sortit laissant son pouvoir 1pcf1~1ot~~e 

DeJà à 1~ ans, 11 hsa1t Hugo et Il)·-' on pro_se. . . . auµrès d'un spécialiste. Le 2u .\vril cri, à 1~ h. ~o. dans la 1 mallre et seigneur dans la plus grau· ure d•l ci·rU i '"de fi 
ron ùans leur langue, tout en prenant Ham1t a touiours ét6 un po•te, mais 1 l'no amende de f>O Lt·lS sei·a infli- Salle rl~s Ftitos de la c Ca,;a d'Italia ,, de perplex1tê. serll 11

00 Ll' l' 
ds~ ltçons particulières d'arabe et de qu'il soit .dra1~rnturge, poè~e. ptosa· géo aux médecins l{UJ, quoique pour- (Tepo1Ja~1), ~!. A. \'ortorn fera une :. de Uù~~ 1,111· 
per,san. • teur, une 1magrnat1on aux ailes puis- vus du certificat rec1uis cln spéchlistes, conférence a,·ec projections cinéma- Le soir venu. ~lurat J\' w appeler :!K4·3' ~~•'' " 

En 1865, so11 père fut nomn.~é am- sautes le transporte dans des heu x: .lit· a uro nt . néglig~ d',accomplir les for- tographiq ne~. s?nores sur le thème comme d 'halJituda 8011 méùecin pour ~--n 11 u e111 11l i<"' 
bassadeur à. Tehéran. li 1 a°;lena connus, mhab1,tés.ll est pleu1 d_e ve1 ve '!'alités md1quees ci-des.us.Par contre, ctl.1• tourisme 1talœ11,,. faire avec lui sa partie d'él'hocs cou tu- dou1all~\ 6011 s 1'~tJ11' 
u ec lui. Ham1t apprit le persan dune et ue tle temperament. t'ia_poésrn coulo 1 amende variera entre 200 ilt 5UO Ltq. A l'Union Française miilre Au beatJ milieu du jeu la sui-' tre lt11 J a11t ce 1~1 
fai;on tmveccalJle. . _ comme un torrent, parfois saccadée, po~r les médecins et les 1ilablis,0ment,i . _ tan r~ ardant séièremei:t s~n parte· cape"ch il"· Il eP 
, Les poètes persans, l,m douner_out parfois ~rusque, parfois impétueuse, qui ne pourraient pas excipet• Je cerli· Lundi 1!J auil, u 18 h 30. clans lai naire 1~ 1 mtima l'orilt·e suii·ant: 1 pour fl~es 1out et ~ 

1 amour de la poésie. A Téhéran ou il mais touiours avec un grand débit. ficat en question. salle de~ fêtes, couférence-au1lition de • , to:l p1 IU . ù 10°.,..o,-
nsta jusqu'à mort de son pore, pen· li a employé toutes les formes avec L •t • ~!. Enkserdji sur: - ru vas 'nier tes poches et .m~ lc••lltin U0~ 1u1 
da11t plus de trois années il apprit à la mème force et ta mtlme maîtrise li es sœurs 8 rangeres a.u 1• 1 1• _, 1 montrer i;urtout co que tu conserve 1 •1011s q ui s 

1 goûter et à comprendre tiaad1, Kaani n'a pas seulement ~mplové toutes m~i" service des hôpitaux a ' euo 11d 1011 
"e ,a 111

1
11sdu1ue française il ans u n étui en or que lu caches :;ous j 111tes lll13 01 ~11 11-1 ~i0•.1 

li r· · , . J , u cours r? ces ren e t>r111ere.s c11111ee.s· t 1 . 1 ·al r ~de ..,.. 
a iz. il en a inventé quantités pour pou- A partir du délJut de la nouvelle a c i~mise. . , · ti t ~ ui es "1 0111 

tion amlJition était do don·nir un voir s'exprimer arnc toutes les nuances. Emir (,'cleb1 comprenant .qu il ll \ • · • I - 'fll 10 to 8t · 
poè_te comme eux; Io démon littéraire, • été dénoucô et 9u'1,l, lu! était unp~~,! 1 il 10 ~111e' :\ joue i;#' 
avait pris placo dans 8011 :Une sen si· Le Patriote de 1·ue L. oceupern une i.:rnuile place Les sceurs de Chlrit.• di l'Immaeulée IJ!e de mer, sortit 1 otm d~ns lequ 

1 

couunu0 rlJO ce ~·el' 
IJle d'enfant. Ilamit était un grand patriote. li Pst parmi les fidilles ayant servi laceuse Concuption d'lvr~a renrnrcieut vii•e- y avait dt> l'opium eu piiules. e. ],a l'a0 ,i,; u11r rti' 
La. J'eunesse les début s vrai qn'JI ne fut jamais un 1~tro en fPu, de notre héros KanL[I Atatürk. ml'nt les not tbles cle la Colonie et tou- - C'est, bégaya-t-il, unu do /

11 ~ 11onntl tJ.0 JI 80de• Y""' 
' l 1 Il · · ' u· • ··t· L · · e 1 a Mu C' ·tauc ·, B1 !ll':i.1 li avait 16 ans quand son père étant un r émagoguo in<itant e peuple à la unut avait s., ans. u1en que son tes les personnes qui ont bien voulu compo.1 ions. e poison ,1 'r~s1• 1 ::.es tslli 4 

mort il devint 1 .. 'chef de la famille.On rti1·olte, courant d'exil en exil, mais ce écolll fut vieillie, 011 l'aimait et on le prendre part à la douleur qu'elles trait et la drogue est i11offPnS1V~· 110.' buch31\ :3nud0 v•'' 
lut· d' onne u 11 emploi· 1·111 portant a" lui qui prépar;1 lentement et avec pa· "Oûtait. Les al'teun; de la nouvelle · d'é 1 l Le sultan lui donua l'ordre, lu 'uii" 'sortes 1 

01so'' ~111 ' . .11 
w ,, viennent prouver pour a perte r e t , 1 .

1 
.
1 

. d'avaler ~ 
1 

Je p •1il 1,,. ministère des Fmances, d'où il passa lience cl'ère de la liberté,,. Tel un jar- g•1nération 1" consid1•raionl comme un leur méritante et regrettée: men qu 1 an u ai. ams1, • , que u 1.1 qU"itlér- ~ 
aux buroaux du Uonseil 1t'Etat 11 n'y clinier, amoureux de son métier, il cul· poi<le dout'• d" gunie, le r1i.pectant à une toutes le~ pilules. ou ,·re ' a1a1t 1 ·t>le 1'-'i 
resta pas longtemps. D'aille~rs li tiva le culte de lu L'alrie et ce furent pour "011 rnuvr» ()( pour :i:l perRonne. cœun ELIC! ilBETTil lilffETTI Emir t;ele1J1 an arnla d•U"u,·n1t JI .bl t i J l ~U l ol' 

· · l · · \l · 1 II Il llH H H t 'I · ·1 t ·1 qu'il n<> 1'0 ' C 111a·' si r s'occupait très peu de ses fonctions ses d1sr1p es qui agirent au moment . ais pour tout e mondt', am11, c'oet rois." ais 1 son ni .. 1 coin· soi 1 u11 
o ficielles, passant son temps à se per- favorable. li canalisa tians le peupla lo grand homme, qui a vécu nno oxis- et prwnt pour ello. plua ~onlrnuer._ la drogue .3 ) .lll li hll 
fectionner 011 français à lire et à com· hnine de l'at1toer.1tie, de la déloyauté teuco l6gendJ1re rnnrnl el souffrant, mence à prodmre ses effet.•. li el I 
PO•er des vers. ' do la tyrannie "t son nom, à <'e ,poinl, une des gran1les figures de l'époque. Il dut avouer qu'il avait lllen 

A l'âge de 21 ans, il se maria. Sa 
femme, qu i fut dans la suite sa chère 
compagne e l sa grande inspiratrice, 
étall d'une très ancienne famille. La 
cérémonie nuptiale eut lieu à Edir­
ne! el, l'annéo ouirnnlo, il fit pa­
raitre en volume, t'A11mt11re d'amour. 

L'A11e11t11re d 'amour est un drnme. 
Certes, ce n était pas l:i les premiers 
écrits du 1 oète, .qui produisait depuis 
plus ùe 4 ans, lll non plus une do S!'S 

meilleures œuvres. D'ailleurs Io hl'l'e 
eu t un accueil indifférnnl. 

Il !1t paraître ensuito la Pa11e11œ el 
la Pcrsevera11ce, autrl' drame 'JUi n'eut 
pas non plus du succèo ; vrnt ""Ruite 
l a Fille sensible suivie de près !11> !.a 
Fille /Ji11do11e. 

la Fille /Ji11do11e le fit connJitre des 
lettrés, et le rendit brusquemeut célè­
bre. 
Dans la Carrière 

llamit avait ! iJ ana q uand il 

- Tn•s curieux ce dt!bat sur les tl11es. . I '' /'Assembli!e de la l'i/le ... tut 

- 1 1--, 
·-- - I 
' 1 

IJ 

"" .. 1 .... - ',, f . " 
' 1 '1 1 t 

r . . . , " 
· ... · .. B ·1J:: l t , 1 1 , o 1 t,, I 111' I' ...... 

f_ • "1. . -. '. 

·-

1";'fcti11US 
111e11I I 



... ~M~c~rc~r~cd~i~l4~A~v:rl~l21!~;?!. ............ "'!!!! ......... ""::"'.::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::::~:::-:::::~::-:":":::::"'.";:;'.' ... ~----~"'!"'~"""!!~!!9'"· 
' Po mE fr n is de po'tEs 

liYOOLU 

Oin 

EiLE D ••• 

cli t J•l\uf, 111 11 1 1 

r Ill• nqul h Moi q 1 
lu 

car to t la ville 

u 
I~ 

c· • 
br1 

R r 
1 Ir 

B nca ~ommerciale ltaliana 
... ,., 

• 7090 0 

Dlreotton O.at al • aIL& 

ru al•• 4••• toate l I .&LIE 

H A a 1%M I LO a 
E OR 

( ( 

A 

' 1 ' 

,. 
r 

RECORD das 

onomique et 
--------------=----------·------~ 

Vie 
Le Problème du BI ' 

D l i1•produotion · la. di tt 

01 1 llOI \ 
1 

• 
111 

1 .tran ers 
\ l 

LE Dr. Ley E ltallE 

/'_ ----.....-.----..;.._~--~~~ 
.Mouv 

" . '" 

•• 

• • 

1 
l 1 1 

1 1 

1 

• 

• 
li alla 1 t 'I iirkofi l , Il 1 

uc l 
17 1 Alata 

Ln loi UI' 11• tl 
11 

I' . • 11 

r i p , Il 

Il • 
• 

• ,, 
• 1 

1 1 1 

1 1. '" Il 

1. ri •1 L'lt 1 li • a 

dt • 1 • 

• Il 
J 



4 - BEYOGLU 

~a presse turque LEs anciEns voJontairEs LBS ROUVEOUX académitiERS 
d'ftaliE 

La "Vie spo:rti ""Ve ELLE AU551 .. c 

de ce matin de guErrE italiEns LE rallyE intErbalkaniquE 1 1-; \\fil 
1-1,u1h11 _·' 

t1ll) 
(cours 1nforJ11• 

TurquiE Et YougoslaviE 
Ain•i que l'a expose notro pr1•s1de11 t 

<lu Conseil, le fait 4ue notre grand 
l'hef en l'accompagnant perso1111 llo 
ment à la gare d'Ankara a•t 1n,rnté 
sur· la solidité des liens 4ui attachonl 
la Turquie ù la Yougoslade, le fait que 
le Conseil de CalJi1.cl, lors de sa n'u­
lllon, ait insisté· "ur l'attachement cor­
dial de la Turquie enven; la Yougos­
lavie, <le même enfin que les mamfes­
tations dont notre délegation a été 
l'olJjet<le la part de la population ù oon 
départ d'Ankara et d'Istanbul sont au­
tant <le preuves do la fa~on dont l'tMP 
de la solidité entre les deux peuples 
est profondément enracinée en Tur­
quie. 

l'orto·F1•rrnio, 1 3.- L s 'olout.tin s 
de gu ·rrP se ~ont réu11 ~ ft l'i o d'EJb:i. 
po1Jr leul' 011 P 1 g,..a,·rnl. Pit 1rt~sene1 
'lu vir •- ecrét·1ire du parti \'hou. "u­
renn, de g n •rau.· sl•nattlu 1·~. d1~putès, 
ot-.:. J\_ l'i !-il10 de four:; travau~ iJs ont 
approuv~ une ré,olution où il est <lit 
!JUP los volontairos de guHre itnliPns 
~u rl·sserrt•nt tl11rant:i:;o autour du 
fascisme et aHtrm~nt leur 1111placalJlo 
hostilité enrt1 1·s ;o co1n1uunîàn1e ath ·u 
Pt barbare. 

1~0111(\ 1 J., - Ont 1~té non1n1P1' nra. 
d n11<'1ens d'Italie <lio\'anni l)api11i, 
1\11gtflO Gtltti, ,\rtnro 1 )azz1, ( itL!bt. p]»-\ 
J>ps!<'ion, Lucio tf'.\1nbra. 

l'apini, no en IH!lï, à Flore:tc•e. s"st 
ro1vl,lu e11 llJOli par son rnlu·no do 
nouyf'J!tH3 sur les les << tragédies quo­
tldionne;; "et Io« pilote a1-.'ugle •.Par 
(( l 11 hor111ne fini >) il attira \'h·erne11t 
l'allootion de la rriliqne et du puhlic. 
Entre r!H5 ot 1\JlH, 1t a publié plu­
sieurs \'Olurnes do }>Oésies . .En t.1nt 
que ponseur, il s'est s;guall! par un 
• Crépusculo des philo1i0ph~s », son 
« l!istoire du Christ • qui a ~té tra­
duite en plus de trente langues et 
son • St-,\ugustin "· Tl est connu e11-
fm C'Omme rritiquo littéraire et il pr<'­
p~re actuollomeut une grande " I11s­
t01re de la littérature italienne » <lon 
le premier volume est sur le point d" 
paraître. 

Nous allou-. assister, au m ii,; <le 
jum prnchaiu •I u11e des plus impJr­
tante3 urnnifo~t 11ions sporti1·cs inter­
natio111le;; •1ui sA soient jamais dlron· 
!oies dans los B:tlkans. 

(t'oitc /11 .11111< en fi<'ln<' pa11e) 

renrlro ro1111·te 
E11suito e11eor1• ,\lb ~1 te Plll un robe 

nou"clle, toujour .. rl'"toffo fort <1m1lc1 
niais qui la 111oul Hl et t!cl1auer1:t,, laî..;­
~ait 'oir la naîHsa1u.•p '<10 la g.1rge ; ('Ili 
1nè1nc tcn11n; la jnune fernnui :-.'iniprt~-1 
gua d'un pa1 lum <'apih•ux. Cela n·eul 
pas, "ur Paul d'.,fret apparent. 

<lb!. En1pr. int ieur 
l)bl. Entpr. int~ri~or 

Le comité international des 
ex-combattants contre les 

fausses nouvelles 
Homo, 13. - La Commission exéeu­

tive du o•om'.té international des <'X­
comhattants de 11uutorzo nations a 
clùturu sos tr·avaux da11s un Psprit de 
très cordiale camaraderie. Parmi les 
résolutions approuvéeR par lPs C'Om· 

En eHet. Io Rallyo automobile in­
terlJalkani11uo, qu·i est organisé par 
1'«,\utomolJile-Club de Ur~ce» est 1111<' 
compétition sportlVe qui, toutes pro­
po1 lions gardées, a la müme impor­
tance que Io Rallye <le ~lonte·Carlo, 
auquel prennent part les automolJi­
listes les plus renommés d'Europe. 

L'ép1euvo a Ia11uelle seront soumis 
los automolJ1listes lJalkaniques est, 
pourrait-on mwme diro,ptus diCftcile, si 
l'on prend en considération les con­
ditions dans lesquelles elle so dérou­
lera par suite de l'état des rnutes de 
la péninsule. 

.\lors All.JertP, dépitée, il'I itée, réso­
lut de jouer le grand jeu. t:n aigre 
soir <le mars <.'lie se contraignit à res­
ter tians u11 grand magasin jusqll'à 
la fermeturu, puis à parcourir les rue,; 
noires jusqu'à ce qu'elle entendit son­
ner huit heures. Alors elle rentra. 

gnni) 4' 

(lhl. Uons du Trésor 5 
Ohl. Bons du Tr •sor :l 
0111. Hrtt1• Tnrqu" 1 t e 

tranch1- ' , 'e Obi. Dett Turqut' 

tr:111l'he 
01•1. Delle Turque 

trnuche 

Oui. Chemin de 

Obi. Ch1•111in de 

Ill 

i J' ' 

~ous avons que cotte conception est 
enracinée tout aussi profondément 
en Yougoslavie. Les articles, de la 
presse amie et nlhée sont ple:us de 
sentiments amicaux et fraternels qui 
remplissent nos cœurH de joie et d'ai­
l grasse. .. 

* * !,ur /e m 1nt Sllft•/, .li. fUllllS ,\'atfi etril 
,Jan,\ le •Cun1/luri)t'I• tl la •République11: 

La fermeté avec laquelle le l'rési<lent 
<lu Conseil turc affirme 4ue le• " en 
tentes n'impliquent nullement l'idée 
d'un monopole • o~t uno realité à l'ap­
pui des acws de ;Il. :S_toyadinovitch 
comme de ses parole •.• ous pouvon• 
coustater cela tians certains événo 
ments qui se produisirent lor~ do lu 
création de l'Entsnte Balka111c1ue. A 
cette épo4ue. la 'l'ur4uie •Hait fait 
quel4ues résenes quand à ses rela­
tions arec la Russie Iles Soviets et, ou 
avait de mC•me 1J1en accueilli les ruser· 
\'OS formulées par la Grèce au ~mjet 
de l'ltalio. Rien <lo plus logi4ue qu<• 
cte maintenir la voie toujours ouvorte 
aux accords capalJles de servir encore 
plus efficacement la cause de la paix 
et 110 portant aucune atteinte aux en­
tentes. 

m1s•1ous, il convient de signaler celle Lucio d'AmlJra est le pseudonyme 
exprimaut le neu que les e.·-comlJ<1t- <le Henato Eduardo )langanolla, 11(• 

tants coutrïlJuent pour leurs pays ns- il Home en 188U .• \uteur <le \'Ïngt-neuf 
pcctife ;, la rectification cles nouvelles roma1.s, huit volumes de nouoelles 
fausses ou tendancieuses répandues douze volumes de critiqUl', mémoirrs 
sOU\cnt volontairement et qui créent, el biographies, cet écrirnin f coud a 
sans fondement, parmi le~ peuples donné au théàtre moden;e italien 
des raisons de division et de h~inc. tt·onte-cinq comédies. Ses d!'rniers ro­
l'ne autre résolution rncommande aux mans « ,\ rrôt sur Io pont " et " Con­
ei..-combattants de pro\'oquer <les con- rnrsations do minuit " ont dit?;11enrnnt 
ta<·l~ frPquFnts eutrP la jeu11e~~A dos couronné ~es succès et sou dernier 
différt nts p~1ys on v~o d'une !111.:lleuro,dra1110. ,((Solitude_'~ a été vi\'e1~1ent 
compréhens1011 ot <lune plus grnndr apprécie par la c11t111ue et le rulJlic 
soli<laritf. des peuples. Angt<lo Uatto. ni> à Capoue en 187:> 

Mais, il parait, cependant, que ces 
difficultés no rebutent pas les futurs 
co11currents, car tous les Automobile­
ClulJs et autres associations similaires 
<los pays lJalkaniques ont accueilli 
U\'OC enthousiasme l'initiative de l'«El­
pa" hellénique et y ont arlhéré a•·ec 
ernprusse:nent. 

De tou' les pays de la péninsule, 
seulement la Yougoslavie parait ne 
pas de\'oir prendre part au Rallye, 
soit parce qu'elle no C'Ompte pas de 
lJons automol.Jilistos, soit parco que 
la Fedt<rc~tion ·portirn do ce pays, à 
la suite cl ~n ."!wi_en m .• Ientendu, ignore 
toutes les 11Htiat1rns des organisation< 
sportives de la Urùce. 

Epouvantée, elle crut avoir trnp 
réussi. Ce n'était pas "on mari qu'elle 
retrou\·ait, c'était un Paul intonnu, 
frénétique, défigure pat· la rage At 
qui s'élai:ça sur elle, et qui la prit par 
l'épaule el 4ui la secoua de toutes sPS 
forces en hurlant: 

Alors, tu prends pour modèle 
cette grue de Gabrielle ! , • . Et ton 
rougo, et tos cils, ot tes cheniux, ot 1 
ton retard ! .. - ;If ais prends garde, 
ma petite, si tu as un amant moi je no 
vous raterai pas ! 

- Non, non, Paul, <''était pour toi, 
lJégaya AllJerte. Elle avait mal à l'é­
paule, elle pleurait, son rimmel dé­
layé coulait sui· ses joues, mais elle 
était tout de même lJten contente: el" 
aussi ! . . Ou était jaloux d'elle. 

LE chômagE aux Etats-Unis 

Obi l'ile1nin 
illot!l.ll t1r~i\11 

rt•!::CJ111\ 
Obi. nons rl'P i:;ntrrJ'l 
Ohl. Quais. J()l·kEI tl 

tnnt111I 1 • f.gfPP 
l)hl. Cre1lit FonCl r 

t IJO:J 
Oh!. Crt•tlit Font•jer 

La question réoide ourtout tians lu 
<leiiré <le sincé1 ité des rappons rét'i­
pro~ues ent~e les .ll:tats appartenant 
aux deu~ Ententes, :,111cnte 4u1 ne 
µeut ôue appréciée que par les _pays 
mtcres" s. Lus Etat:; fu•sant par tte <lo 
c~s diju.- 2roupements sont persuadés 
11u'1l n') a nen do troulJl6 dans leur ii­
tua1ion et ils ont plus4ue jamais et ou­
rnrtement confiance. Telle étant la si­
tuation entre les pays do l'Entonto, les 
effort' faits par des tiers !JOUI' esoaye1· 
d'eu tirer des conclus1ons regrot­
talJles pour ces deux li:nteutes ne peu· 
l'en\ qu'etto 4uahf16s de malveillants. 

• • • 

Lo lieutcnant:g"néral prince Sch·en·/~st g •tH'ral de divbion. Il a publié 
lJurg-IIartenotem an nom de tous lt's plusieurs cssats sur la guerre el austil 
d•'iégn~s, a renrnr i!i les mutilés et I quel4ues romans qm ont ét6 traduits 
combattants italien, pour l'accueil très en plusieurs langues. 
courtois 4u'ils leur out réservé et le <.riu8eppe l'e,sion, né à Bologur.en 
<l61t 11u6 helge;IJ.ltaidorff,au nom do la 188!, est actuellement directeur des 
corn~i ... sion, fit approuvPr I' nvoi d(i 'l'o~tPs et 'l'él~grarhes. 11 :-,'est con..:a. 
dépîiches de salut Pl cl'hommn"e ·1u en' aux problèmPs dP la radio et jouit 
ltm et Emperour et au Duce. b d'une r~putation méritée it l'étranger 

Durant le déjeuner offert aux con- (•gale ment. 
:i:rnssistes par le président, le député Arturo llazzi, n( en t88r à Ferrnre, 
ltossi, le dcli<gu" yougo la\'o a fait est Eculpteur. L'arc ile triomphe do 
allu~ion au récent trait tl'.11niti11 italo- (iènPR, qui est ~on lL'U\'I e, est con i­
yougos1a\'e. IJe g11 n~ral I-'1\·t·z 'anu, au dért'i c·o1nn1('1 l'œuvro la plus n1onu-
11om des comlJauauts roumains, a ron- montai!• dl's temp;; modenws. 
<lu hommJgc :l la nouvelle Home. ---LE congrÈs italiEn 

dES ÉtUdES -
LEs opÉrations dE policB colo-

colonialBs nialE britanniqnE dans IE 
Un discours de M. Lessona Hadramout 
Florence. 13. En présence du _ ~ 

pnnce du Piémont, du ministre des Londres, l:l. - Des opérations m11i-
<'Olonu•s \l. LPHSona. do~ représen- taires sont en <'OUI« au l'u<l do la pé­
tants du " nat et cl.e la, l!hamlJre 011, ninsnle arabi<jUA, sur Jo rebord i11fé­
maugurn c~ matm a l azazo \ ecch10 rienr du haut plate.tu, dans la vme 
le congrus 1tahon des étudP;; "olorua- d'Iladrnmout. 01\crsoo trilJus se son 1. 
les au11uel 1nte1.' mront quatre cents O\'PO•ées aux opérntions de police 
I" 1 BlHlUe8 parmi le quel! on rcmar- colouiale <JUI s'acco111plis ont enl"P h• 
quall les t·olo111allstos 1t.tlte11• los plus 43 et lu ;;oëme rn ridien et le lfi ut 17 
connus .• "" miniohe pronon~ 1 le <lis- paialiële. l'armi CP< trilJus colle do • 

Le Tt1n• ''le ·Kuru11• n'ont d'article de fou f cour a d 111augu1 at1on tl sa nt 11ota111- Shahiri a élt.: IJOOtbarUéft Io 14 1nars·un 
ment;« L'Italie po,sèdo nujounl'hut vr>r1tablo massacro de femmes d'h~m­
un grai, l em!JirP colo111al <1ui h11 pet- mes. d'~nfants et de bdail s'e ·t eff<·C· 
met cl mcttrn à }' ·pn'UI e, après <le tui'. A titro de represailles <'et te tnbu 
longuos antH s li uttente, se• dr.ctn- a all:u1ué les po.to,; i<olils angbi ._ I.e 
llOS el. 0 prugrno1111e colo111aux. L.'I- gouverneur u·~\.den a rait e(fectllcl' lt~ 
talie clotl aujou1<l'hui faire un grnnd ]Pr avril à 10 h •ures un bomlJardo-

La rÉponsE du HBich 
à l'EncycliquE du 5ouvErain 

PontifE 
lclerlin, H avril.- Le Reich a remis l'ffoi t de n•al1 ation !JOUr mettre. ra pi-; ment intensl' au cours 1luquel on a 

h:a1· une note au Vatican. On croit sa- dement en 'aleur les grand ·s riches- lanc~ 44 lJomlJ•'s; le lJomlJar<loment a 
voir que c'est là uno réponse it l'ency- ses i•thiop1e11ncs • . 'repris do 12 à 14 heures. Les jours 
clique µar laquolle Io :Sou\'erain Pon- Lo 111m1,tre mit ensuite en :·ohef les 

1 
suivaiils les ltombardements ont i·lt\ 

tife reprochait à l'.\llemugno d'avoir n<lm1ralJles ré:.nltats atternts en LylJte,repnsdans les localités de \'atal ~lalka 
violé le concordat. grf1ce aux sage· prineipes clo gou\'er- l\uen KurelJas, <lus caravanes neutres 

On reliove à co propos dan; les m1- 1•~01nent con, •.•tant dans la c~llalJora- et, près d" llu1-rore <les groupes ar­
lieux politiques be1lluois 4ue Je l'apo !ton a\ec les uimgènes IJI leut assinu- m!\s comlJattant avec les .\nglais con­
ava1t fait appel à la conscience inter- lat1011· Le mnustrP conclut en d:sant : tre les Shahin out été atteints parer-
nationalu à propos de ses griefs conlre .- ,\ mesur<J que nos colon1As se reur. 
l'Allemagne alors qu'il n'en a mit pas clcveloppent .et Jil'ogressent elles s'ap- Des messages on arnlJe ont été lan­
lait <le m<ime à propos <lu )lexi4ue procheut .tOUJOUI'~ plu~ . do la ,,métro-, cés aux t1·11Ju. ~hflahi et Alunin les 
par oxemple. pole au lien <les on éloigner. C est un: menac;ants de lJomlJanteornnt s'il ai-

La note conteste quo le cuthohcisme resultat lJUI sat1sfa1t noire ?rgueil clc, daient ou accuoilla1 nt les fuyards 
soit poursui\"i en Allemagne. Elle cite peuplo colom ateur et Il'compensc Snahiri. 
à ce prnpos le fait m~me de la conclu- notre effort.• A la suite d'une ù•~cision cle Londres, 
blOn <lu concotdat, los importantes ""'· concemant l'accroissement do la puis-
concessions qu'ils accordent aux ca- L'EXpOSifiDn dE Paris sance militaire britannique sur le 
tholi4ues ot le fait qu'en détruisant le détroit de Bab-ol·~landelJ, le gouver-
communisme en Allemagne la nou- l'al'is, 14. - L'l11/ra11siyt!a111 apprend neur <L\dcn a mit entn•pi·is l'équip0-
velle Allemagne a sauvti en m8111e quo te secrétaire général de l'Expo;;i- ment au point do vue aéronautiqao de 
temps l'Egli,;e. Toutefois, elle ne toi< - twn lntornationalo <le Paris a a1·is~ l'Haclramout et le contrôle effectif de 
rnra pas que l'Eglise pu1;;se consli- los auto1 itl~s que l'inauguration de' la rl<gio11. Les trilJus s'y étant oppo­
tuer uu Etat dans l'Etat ni le clergf. /l'Expos1tion, fi.·ée au 3 mai deHa · sées, la tel'l'eur règne dans la zone du 
une caste pril'ilégiée. l-tre remise au 23 mai. Iladramout septentrio1wl. 

1 

Les concurrents prondrnnt le départ 
de onze points différents de la p~uin­
sule lJa:kaniyue, soit tl'[;tanlJ.11, \",u·­
IHl, Ilul' 1r<n;t, l~ra~0\'1 :\ich, IJelgradP, 
Ü!IZek. l<:clir1w, J:ousd!lul.:, Tirana et 
:Sofia. Tous ltis participants cte\'ront 
passer pa1· "ofta, à partir de laquelle 
ils sul\TOnt l1i mùmo itrnéraire, qui est 
celui de la ligno :::lof1a-Thessaloniki­
Coza ui-1.arissa-A thèncs. 

-La distanue <le :Sofia jus11u'Athène• 
e~t r'e 9H8 kilomètreH. \"oici un talJleau 
des distancos dl•s autn•8 parc iurs : 

'rira na·,\ thèJ1{lS 

05i zek-A th i•n ps 

1 sta n lJu 1-. \ thùnes 

HW l k m . 

1580 km. 
li>fü\ km. 

Athùncs (point 1l'arrivée) est clis· 
tante de Brasov do 1548 km. ; de 
\'arna li\32, <lo _ ïch 1488, <le Belgrade 
13Hü, do Bucarest 138:l, d'Edirne 1319. 

Lo plu" loug par .. oura est celui qui 
a comme point <le <li>part Tirana et il 
sera tenu 1•omptP de ceci clans la cla•­
sification 

LEs prétEndus massacrEs 
d'Dddis-DbEba 

Un témoignage probant 

Addi,;-,\beoa, 12. - .\u sujet des dé­
clarations de ~l Hond~r.;on :\ la Cham­
bro dos (Jo1nn1unes HUr lo pr?Lendu 
mas aern <Io (100 in,figèlnes réfuc;iés 
au consulat cl'.\mérique, les corres1.nn­
rtants ~ A<t<lis-AlJeba des Ai:ten s 
lleuter, Associated Prnss Pt !la' as 
ont dédaré collectivement à I' Agenco 
Stefani que las affirmations de ~I. 
Henderson sont sulJstautiallement er­
rnnoies Pt qu'é\'i<lemment sa lJonne 
foi a été 'urprise par deo personnes 
ayant intérêt à aggraver la tension 
ttalo-anglaise. Ces affüm<1tions ont 
étû l'Ollftrmées par le mc•decin ùe l'ox­
légation dls }<;tats-l"llls après les cf(.. 
clarations do ~I. IIrnderson. 

On apprend que Io co1-re>pondant 
de 1' Agence Reuter à Add1s-AbelJ~. ~1. 
Davidson a télégraphié à son agence 
quo la nou\'elle ctu massacre est dénuée 
de tout fondement et qu'au contraire 
les réfugiés sont reslé.~ au consulat gô­
néral am(>ricain jusqu'au 22 février ot 
retournèrent chez eux sans Htro mo­
lost(>s par personne. 

(f' FEUILLETON DU BEYO&LU Ho. 59 _ ~ 1 der, ù pré ont'·. Prrsonne pour me souriaient à l'aube nouvelle si ar<lem­

' 

L'ETRANGE 
PETIT COMTE 

(L'ETRANGE FILS DU COMTE D'USKOW) 

~'=======-=========~llP~a~r~M~A~X~D~U~V~EU~Z~l~T~!.~,......,-~ 
[l'une êlan irrésistihlf', l'enfant saisi• - , 'on, fit doucement l'eufant. Lo 

la femme dans ses lJras ot l'emlJra"a plus dur. (•'était de quitter la lJrave 
sur los joues. femme 11ui m'a éle\'é ... Après ello j'ai 

- Je ne touLlierni pas, Iola. ~lais r~grett!• m l'hernl et mes chiens ... 
je me demande <'omment je mis !au e C'est tout ce 4ue jo taigso cler1 ière 
pour me passer do toi ! ... Jusqu'ici tu moi! 
as été ma ~eu\e.a!fection et il n'y u Chantal éclata do rire. 
que toi !jUI m mes H.1i111ent aim.S... ' \'ous ouliliez Io comto d'U,kow. 

- Hum ! .Te ne serais pas rest<'e ! mon jeune ami ! · 
lonitemps ta .seule a'.feetion ... Déjà, ce - ~Ion pèrn 1... Ah ' c\Jst vrai ... 
d1alJle dll prcceptem te tt·otta1t furt j'oulJliais mou jière ! ... Quel grand 
Jl.ar la tête... Enfm, tout ça, c'est la• étourneau je fais ! Evidemment, il 
\te... 1\u revoir m.ou µ;ost:e et bon 10 1110 1na11quora, et je mB de1na11L10 qui 
chance . rn bien pou\'oir le remplact·r '! ... Etes-

Daus l'auto qui les empor1a1t t •·ou~ sùr monsiuur· Chantal, 11ne cela 
qu'un domestique condu1sa11 .• ·orlJ rl 11< va pas m'otre trè dtffif'iie de viVl'e 
se pencha ' r · on compagnon silen an onteurlre Sd voix enchantcre se 
cieux me f ltc1tant de m 1 pPtlle taille et de 

- Alors quoi, l 'r <lérwk ! On tou les agn·111e11I< masou\ins qui mes 
lr1 te ·f manquent ~ ... Et puis, r1ui va me gron-

me11.1C<'l' <lu knout ! 
- .re mo mis toujours imagi11~, olJ­

serva Il' précepteur av!'c lJonne hu­
meur, tp1 '•rn fùiwt n'ilta1t pa.; un objet 
cl!' promiiire néce"sité dans une mai­
son... l'eut-ûtre Ptes-\'ous d'une opi­
nion différente, Frédéril'k. 

l'elui-l'i •ourit : 
- Hum ! C'Psl à rnir... Lo knout 

exige un uxPcuteur dos haut s lWU\'1'06 
et un patient qui y mette un pou ne 
i.JOllllO ,·olo.it6, tandis qu'il est d'au­
tres tortures ... TPnez, do simples petits 
coups d'épingle ... de ceu: que la lan­
gue di.tribue gt'111·rt usenwnt :) tont 
lJout de champ ... Eh hien, je me suis 
aprrçu qu" cps petites ble3sures·là ne 
guèr1ssent pas facilPrn~nt.. ,\u con­
trairr, chacune cl'l•lles ré•·eille colle de 
la rn1llo et ça s'en\'enime continuelle­
ment. 

XorlJerl eut un élen pitoyalJle vers 
son jeuno compagnon el, sa main vint 
1H'1)si-:er ln. f-'ie11no co1n1no pour un ré­
conhrt. 

- .J'espère bien, Frédérick, qun 
c'on e't fini pour mus de ces petits 
cot1p• du langu<• qui font tant ds mal. .. 
1..:u l•~ra11Cl\ u110 \'ÎP nouvellf' va co1n­
n1t•ncer pour nous 1teux, et je souliaite 
que 1non pnys \'OU~ pparaiss • d'au­
t inl plus buau quo \OUs )~ vivrr•z !:!ans 
contrainte l'l sans nu~urtrissuros. 

Oh ! j'nn suis c "rluin, 1non1:tieur 
rn.,,ntal .. -

Ses grands yeux illuminés d'espoir 

1nent e11trf1~U(). 

- .Je ,.;ui' '1 heureux de \'OUS suivro 
là-bas. si content de eonnaitre \'Otro 
lJe!le France ... ce pays 4u'on dit très 
différent 4les autres .. , sî rassuré, au8si, 
de vous savoir à n1os côtés ... 

Il ferma les yeux un instant, puis 
sa lJouehe s'ouHit pour uno longue 
a-piration et se• hra" ;;'allongùre11t 
comme po•Jr embrasser un plus vaste 
horizon : 

- Il me semble que c'eat à partir 
d'aujourd'hui que je commence a \'i­
vre. C'est unA résurrection... pro~· 
q110 une douxième naissance ... Ah ! 
monsieu1· Clnntal, comme le ciel est 
lJleu, ce matin ! Et comlJ1en la Pro­
vidHnce ;\été bonne d1~ \'OU..:: arn u •r 
à ~frzy-1\:rùl ! ~:lns \'OU:-1, je no Btn·a1s 

jamais sorti de ce maudit d1lsert ' 
_ ·orlJert soul'iait, ému ile tant d'en 

thousiste. Et lui aussi, tout bas, fai­
sait des vœux et lJ;1.tissait des proiets. 
~lais, pour le moment, il se gardait 
<l'on rien <liro au bouillant Frédérick. 

Ce fut dans le train que ce derni"r 
demanda à Xorbort ce qu<• •ignifia1t, 
on définilive, tout co ttlli s'était P.asst~ 
ù 1.'rzy Krol depu18 quel•1oeti sc1na111e~. 

tJP u'ai riHn ~ornprt!:i à tous ces five· 
nernPnts ... ('o.s li\'rt-'S brûlé.3, pal'exe1n­
ple '? ..• \~ous a\'ez affirn10. que vous 
n'auriez pa~ voulu touchor a une si•ule 
deg t.PU\'l'E s (\e 111011 pl·re, ot c•cpendant 
quelqu'un lt·~ n u11suH llans le grand 
poùle ot a uttbé le feu. 

\Va~hington t;J,- IJ'aprh h•s ~tati;;· 
tique de la < Fcderntion LalJor " on 
relè\'e que sur neuf m:llious sept cent 
vingt deux 111il 1e cl1ô1neurs nu n1oi:; de 
1nars <·coult\ seull\nH.Hll dl'UX 11iillio11s 
neuf cent trent!' nPuf mille l'l'~·urnnt 
du lraoail par les agences du gouver- 1.:.:._:,::.:_ ____ _ 
11eme11t. Il existe encore six mi liions 
sept cent quatre l'ingt tr .. ize m1llu 
chilmeurs dont un nomlJro tilo\'é csl 
t·n mau•·ais <'lat ùe santé par suite de 
longues privations. 

~"\~--

LB 11 dictatEur du travail " 
amEricain --:\ew·Ïork, 13. On nrnnd<' cl'Osha-

ja que le premier llrplJurn me11aca 
d'arrl'~ter : .. e\rts si celui·ci is'y rend 
pour faire <le la prnpagande pour la 
grèvo parmi les OU\'riers canadiens 
<l'Ontario. 11 ne permettra pas que Le­
wis devienne clictat<1u1· <lu travail au 
Canne.la auHsi. l~ntrcte111µs les ouvriprs 
unioni.tes d'Oatario menacent de 
griJoe générale. -L'aviation roumainE -l:lucar1·sl, 13 - Le 111i11istère de 
l' \!•ronuutiquc étalJltt qu'au cours de 
cetto année dix nou\'ellcs écoles 
clti ;Jilotage Pt plusieurs nournaux 
ca1nps d'atterrissage seront C'rt::é~ en 
Hou manie. 

LE DOUVEI 
d'ltaliE 

arnbassadBur 
ED ChinE 

J.nn1lr'" 
... ·e,.,· Yorl. 
P~1r1s 

)Jilan 
Brux1•1!1•s 
.\th1·ncs 

Cfenl>\'i 

sori:i 
,\111. tt ril:ln1 

Pra~ut• 

\'h•lllll' 

:uadrid 
BC'rhu 
\'art10\'it.' 

nuJupe.;t 
JluL'.\J . ., .. t 

!lolgra•le 
Yok\1hnu1a 
StorkboltU 

~10~1·ou 

Or 

I>.oll. 
:Shanghai. 13- Le nouvel amlJas· 

sadeur d'Italie ;Il. Cora arnva à :-'han­
ghd ï il lJor<l du Conil• Rosse reçu par le 
représentant <lu ministère des Affaires 
étrangôres, le maire de Shanghaï ot L---- 1 
d'autres personnalités chinoises ainsi n st 
que Io charg6 d'affaire;; et le consul ]apO . 
d'Italie. ...- .!? 
,,- t 4· •t•'t 
1 ~ Londres .. 1u• ,, ' 
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•[ltestl co111lll di•'e 
uro t1es r~frot 8 d 
t·é llue Je 1e111ll ,"' 

·1 ce~ s11L' 
pr·odu• t 1:1 1 ,r r ot1 

' 
1011 e ·t J'oU • 

'ai1 li uva•. flill~" 
stjll. 1IS Ill S S 
traiterue• 1·11" tfe 

· ues 1' tnuniq 
ponais· 

-~ ' -- er' --=------ 011C d 
t•ll" 8 fi' 

.. 1· troulJle', on1te 101 
- Vous vou~ trompez Fddl'rlC' '• -qut• le c ·e<'or11 1 

. . ' d ·otre lor~ 'il 1 ae• ne se pornt pas les cal11ers e ' . Ier et qu p1u11 
0110 

pèro qni ont été brûlé., Ceux-l'i, JO titréeô do "3
108 111

101 
le répMe, étaient sacrés pour mot. hé•1tatiol1 11 IPS 8~8e' 

- .\l.1is !jU'est·Ce dot:c, alors r . latent étUIOI tr8 tl1 J 
- De vieux rop;i.tres sans ,a10111 · ' " ëlre "'\ 0 011110 

- Cependant J·'ai reconnu IR cou- P3
1• e 1eun° '··~· , . I'['~· ~ ciev e 

vcrture des manuscnts du comte ' · ment s1Ie 11 
1 11,,0

1 
ko11... a•·ec les titreR écrits de •al Toul '~ ~0'1 

0 . uo. I~ e 
marn ,ros r1sq . d8 1,1;, 

En effet los com·ertures vol an tos '~ .. 11,erccv 011 1•'1'6dilf.,t 
' u,·cr- ., <- 1ore se p 

ont lJien été'bnllée>< ... ~lat• les co 1 11 1 ,\ i 111'' 91 

turns seulement Toute la nuit, 0 ' ;-.;0 roert, 1',r~ptfr~,e ,o 
. l o· lé 1 ·eux reg1s· ~ uc: c t' ' tf""'' ut moi, avons ia 1t ce '! · o•es de çO 110r 1 n •'' 1 

tres donich • s dans le grN11et· ave , 1 d'emPilc réser J''o 
papiers recoul"rant les œu• res cle en: pore 1·ou: u'a•ei 
dTbkO\\ .. E.1 reoanclw, <'tille:c;:tures tfll" \'O~nR•· 1,9oc' 
veloppées pieu•cment de i·ou•e~ der- s<'ratt ~ ·atS co111•et1f'1 
nou•·o~. sont touiours de1~1eu16 e taf- - .r '' cnte11I ,site 
rière les portes vitro<es '.o'.'oles ,~ 5 pai· dit sinil'1 ,.01re ;.i,1uI 
fetas vert où Plie; ont do iangcL lJu'apr~s 1• 1 10 , · sa• 1 ~11 votre pè•rp. dorn11r - en s 

,\h ! par exemple ' Je [nHt 1:;,~ je n'ai 1' 111~,-cr 11~ 1~fll 
(Ioulai~ t>as que vous ayt)z ai \'(~nue pJl. Je cO 

1 er I'"' pareil tra~«lil ! p tlC 

- JI Io hllait bien Fré<ltlrick. poiu· 
. • I' ·pn t an1Pnt>r une diversion dans e~ . . sup· ùu cotnlu et Io faire renouc6t au · 

plice qu'il pn parait pour ~ous ! .•, + 
- >lais con11uent 111011 pero.11~ MCS 

il JlllS HIH'l'~ll do la Super .hél'l0 · . 
- Pàrco <tue son espnt ava1l éte 

préparé dopuis plusieurs heures à ce 
qu'une inltH·vention surnaturellu ~a 
produic;t:1 t-'ll \Olr~ fai.:eur .. l·_n ~rnclo 
plusiouro fob .:cntonau·u a\ ail J"l le 


